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une couverte, et une rems leur ser 
wit de gouvernail. Ile naviguèrent 
ainsi, sons le soleil des tropiques du­
rant trente quatre jours, sans Ossse 
trempés par la pluie et les paquets 
de nier. La nourriture était rare et 
l’esu l’était davantage encore ; ce­
pendant aucun des hommes ne tom- 
ba malade, avant d’arriver 1 Manil- 
le, où deux durent être transportés à 
‘hôpital.

C'est un fait étonnant que la cha- 
loupe ait atterri, car elle a été en 
traînée dans plusieurs mers et on 
était obligé de la vider continuelle- 
ment.

ADRESSES DA'FFAIRES Grande Vente___
De Peignoirs, Robes demi-toilette 

et de Corsages.

Ce qui suit l’explique de soi-meme :
c Woodsto:k, 8 juillet 1596.

PETER MCSWEENEY, MONCTON.
Cher monsieur—Nous avons reçu de notre M. Horst votre com­

mande que recevra toute notre attention. Ci-inclu un mémoire de 
butin d'été qui nous reste; si voue le prenez noue voue ferons un 
escompte de — Ce butin est à bas prix, et noue commue convaincus 
que voue pouves faire un gros profit. Dites noue ce que voue en pen- 
ses et noue expédierons de suite. Vos tout dévoués,

MARITIME WRAPPER Co. per H. H C.

Noue leur avons télégraphié en réponse que noue prendrions le lot a un escompte de 
et Ile ont accepté. Cee marchandises noue sont arrivées et noua offrons lee plue belles bar. 
guines de la saison.-

pour le quai ds Port Dnel, $2,000 
pour le quai de la Rivière Quelle, $3,- 
000 pour réparations aux travaux de 
protection à Ste-Anne de Pérade, $5,- 
000 pour l’extension du quai de Ste- 
Anne daSsguensy, $1,500 pour répa­
rations au quai de Ste-Famille, $4,- 
000 pour l’extension du quel de St- 
Irénée, $400 pour réparations au quai 
de St-Jeau Port Joli, $3,000 pour con- 
tribution au monument Champlain, 
$20,000 pour un signal d’alarme à 
Belle Ile, $279 pour les dépenses de 
la commission Dickey à Winnipeg -4 
au sujet de la question scolaire, $8,- 
000 pour l’exposition des Trois Ri- 
vivres, etc.

le plan des
La température devient de plus 

en plus fraichssles pluies de l’au- 
tompe sont arrivées, il est tempe de 
faire coucher le bétail à l’-table. Il 
y * i out aggner à la chose. Nous 
attirons cependant l’attention du 
cultivateur sur on point important. 
C’est, de faire usage du plâtre, à l’éta- 
b’e, et cela pour deux fins principa- 
les : la prem ère, p , e maintenir la 
première la propreté de l’étable ; 
tout le monde sait que le plâtre ab­
sorb* lee mauvsisee odeurs, et com-

Dr J. A. LEGER, 
SHEDIAC, N. B.

18 avril 1877.*

■nditions.

N, 

0 et 262
RAND’BUE, 

B.
Dr L. J. BELLIVAU, 

SHEDIAC, N. B.
Bureau dans le bloc-Gilbert, Grand’rue.
Résidence—Hôtel Weldon, ou on le trouve- 

ra la nuit.Modes 
N ! Dr E. T. CAUDET, 

MEDECIN-CHIRURGIEN,

ST-JOSEPH, MEMRAMCOOK.

me le lait, lui anesi, absorbe f bile - 
ment les mauvaises odeurs, il est 
bien plus avantageux pour le culti­
vateur de les faire absorber par le

%
Parlement Fédéral.SIN DE M. 

)

Ottawa, 25 septembre.p Atre que par le loit. D’ailleurs, 
nour le bien être, la santé du bétail, 
il f ut que l’étable soit propre et le 
cultivateur qui aura soin de mettre 
derrière chaque tête détail, le conte- 
nu d'une chopine on d'une pinté de 
p être par jour, auro toujours une 
étable propre et exem te de mauvai­
ses odeurs.

La seconde cause et non pas la 
moins importante, c’est que le p’âtre 
absorbe l’azote des fumiers et empê­
che ce principe fertilisant, précieux, 
de se perdre.

Le “ Hoard’s D irymen ” dans le 
but d’inciter les cu’t vateurs à em «lo­
yer le p’âtre à l’étable, disait l’autre 
jour :

“ Puisque l’r ffinité du platre®pour 
l’azote, e t si grande qu’il l’ab orbe 
de l’atmosphére, lorsqu’on le répand 
sur les prairies et ailleurs, à plue 
forte raison doit il absorber en quan- 
tité considérable l’azote qu’il y a 
dans les fumiers d’étable."

C’est une vérité qui devrait frap- 
per tout cultivateur qui veut ména­
ger et augmenter ses engrais. Le 
plâtre est à si bon marché, qu’il n’y 
a pas de raison de ne pas l’employer 
à l’étable, surtout quand l’on sait 
que gon usage doit payer cent pour 
an.

AU SENAT
Au Sénat, oet après midi, l’hon. sé­

nateur Poirier a attiré l'attention de 
sir Oliver Mowat sur la lettre publiée 
dans un journal de Montréal par M. 
Gualco, agent d’immigration pour le 
gouvernement brésilien. Cette lettre 
affirme que 579 Canadiens ont été ex­
pédiés au Brésil, au cours du mois 
de septembre. Le sénateur Poirier 
désire savoir ai ce n’eet pas l’inten­
tion du gouvernement de présenter, 
dès la session actuelle, une législa-• 
tion qui protégerait nos nationaux 
ou qui leur assurerait une indemnité 
dans le cas où les réprésentations 
sur la foi desquelles i e auront été 
induite à s’expatrier ainsi se trouve­
raient être fausses, que les promesses 
faites ne seraient pas remplies.

Le sénateur Poirier fait remarquer 1, 
que ces agente ou compagnies d’im­
migration, à la solde du gouverne-' 
ment brésilien, reçoivent de lui un. 
bonus pour chaque immigrant qu’ils 
amènent sur son territoire. C’est 
une simple spéculation, pour le sac- 
cès de laquelle on ne se gène pas de 
représenter faussementles avantages 
du Bréeil comme pays d’immigra- 
tion.

En plus du passage gratuit, le gou­
vernement brésilien donne à toute 
compagnie de steamers qui lui amè- 
ne des émigrants un bonus de cent 
mille mares $25,000 pour chaque dix 
mille émigrante.,

Le traitement réservé A ces immi­
grants est un peu meilleur que celui 
des coolies chinois. Il vendrait cent 
fois mieux voir la portion nécessiter-

IRON
1 de Moncton le vient d’ou 
remlere por- 
mon Melan- 

vel établisse-

* L’hon. M. Fisher présente un pro­
jet de loi amendant l’acte des pro­
duite laitiers en obligeant les fabri­
cants de beurre et de fromage à mar­
quer leurs produits du mot canadien 
de la date et du lieu de fabrication 
ainsi que le nom du fabricant. Le 
ministre de l’agriculture explique 
que la loi ne pourra pas être adoptée 
à cetle session, maie en la soumet- 
tant cette année, cela donnera, aux 
conventions d’industrie laitière l’oc 
oasion d’étudier les détails de la loi 
et de faire leurs suggestions.

Sir Charles Tapper attire l’atten­
tion de la chambre sur le long règne 
maintenant accompli par 8a Majesté 
la Reine Victoria, le plus long règne 
de tous lee souverains anglais et il 
suggère l’opportunité d’adresser une 
résolution de félicitations à 8* Ma­
jesté.

L’hon. M. Laurier répond qu’il 
sera heureux de conférer avec le chef 
de l’opposition à ce sujet et il lui 
donnera alors les raisons qui l’ont

Les maladies des yeux et des oreilles seront 
traitées comme auparavant.

Dr A. GAULANT,
MEDECIN & CHIRURGIEN,

Bureau et résidence à
WELLINGTON STATION. I.P.E.

Consultation à toute heure du jour et de

Peignoirs valant $2.75 pour $165
* •• 3.00 " 200

« 2.75 ** 1.65
1 65
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24
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42 
48
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1 50
1.63
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1.00
1.19
75

1.60
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1.25tures,Plu- 

toilette
La quantité étant limitée, 11 faudra venir sans délai pour avoir le choix.

PETER McSWEENEY, 
190, 192, 194, Crand’Rue, - - MONCTON.

: a confection 
ne sera épar- 

• satisfaction 
^'honoreront 
• je sollicite 

la portée de

18 août 98—acla nuit.
i

Dr D. V. LANDRY, 
MEDECIN-CHIRURGIEN,

BOUCTOUCHE; CO. KENT, N.B.Doiron.

Bureau dans la bâtisse de M. Ezéar Le- 
Blane, er face du pont.

Consultations * toute heure du jour et 
de la nuit. 1juin 94

%
n A Shédiac, 
tout ce qu’Il 

logne, on fait
T Dersce

Dr THOS. J. BOURQUE
(A wmES BUREAU DU DR. LANDRY) 

RICHIBOUCTOU, - - N. B.

Consultation a toute heure du Jour et de la 
nuit.— 20 mai 89.

bile ! 000000000-

Si vous avez besoin d’un €1 Toile e de PARDESSUS OU ULSTER empêché de mentionner la chose 
paravant.

La chambre .se forme alors en 
mité des subsides.

au-
A. D. RICHARD, L.L.B., 

AVOCAT, NOT LIE PUBI 10. EEC. pour vous ou vos garçons, venez voir les nôtres 
DORCHESTER, • • N 3. avant d’acheter. Gros Ulsters de Frieze pour $6.

Atuuuo« = AGHaNt = Grandeur : 36 à 46.

AU JOUR LE JOUR.

LE "TUYAU." —Ou a voulu, à Paris, 
pendant ces derniers mois, abolir le 
chapeau haut de forme et une ligue 
très sérieuse, à la tête de laquelle 
s’était placé le prince de Galles, s’est 
créée de l’autre côté de la Manche.

Voilà maintenant que les snobs 
parient de fêter le centenaire du 
tuyau de poêle, sans savoir exacte 
ment la date de son apparition dans 
le inonde. Il semble à peu près re- 
connu que l’usage de ce chapeau 
date de Pennée 1797.

00-

mettre sur le L’hon. M. Tisdale ramène alors la 
question du contrat pour les habits 
militaires renouvelé pour trois ans, 
le printemps dernier, et cancellé par 
l’administration actuelle. Il prétend 
qu’en donnant le contrat pour trois 
ans, le gouvernement réalisait une 
économie de plusieurs mille piastres. 
Le système de contrat à terme de 
trois ans a été adopté dans un but 
d’économie et afin de donner à l’in

1, mais ell 96 
essaire de les 
1une fois la 
ou unie.
marchandises 
:PLU8 BAd

dettes dans toutes 
Etats-Unis’

E. C. Cole & Co., 
Marchands de Hardes, Chapeaux et Merceries, 

Palmer Block, Moucton, N. B.

POIRIER a McCULLY, 
AVOCATS NT NOTAIRES PUBLICS.

Bureaux: — MONCTON et SHEDIAC.110 verges sous

en appon -. 
ombre de 
■r jour du 
i présent

Sherry, 
1, N. B.

Ho*. PABGAL POIRIER, F. A. MOOULLE 
Sensteur. B. A. L. L B

Depuis cent ans, il règne sans in 
terruption, et toutes les tentatives dustrie canadienne l’avantage de "soup kitchens” que de tolérer plus 
dirigées contre lui semblent vaines. ! pouvoir fournir ces habite. Lorsque

se de la population s’attabler à des
W. A. RUSSELL, 

AVOCAT, AGENT D’ASSURANCE, 
COLLECTEUR, ETO

SHEDIAC, N B
On collecte lom comptas avec expédition et on 

transige avec ponces - - 4 conte affaire confise. 
27 mars 1882.

EUDUARO GIROUARD, 
AVOCAT, NOTA IRE PUBLIC, ETO.,

MONCTON, N. B.
2310:- Bacord (en haute vi-s-via le bursea de 

porte, Mair street.

Attention spéciale donnée * a collection dee • Le danstoy: e s tes du Canada et des 
Stati-Unia._________

Haninaton * Teed, 
PROCUREURS-AVOCATS,

AOLtONUES, Novarnsa PORLIOS, 320., 
DORCHESTER, N. B.

ADRESSES D’AFFAIRES longtemps une entreprise d’émigra- 
tion aussi immorale.

Le sénateur Poirier donne lecture 
d’une lettre adressée par l’agent con-

le contrat a été renouvelé, le prin­
temps dernier, il l’a été i un prix 
moine élevé encore que lee années 
précédentes.

L’hon. Dr Borden croit que les 
habite militaires peuvent être ache­
tée à 40 pour cent meilleur marché 
en Angleterre qu’ici, et dans tous les 
cas, il prétend qu’il vaut toujours 
mieux demander des soumissions 
pour tous les contrats publies.

Sir A. P. Caron dit quo le système 
de contrat pour trois ans, a été chan-

%
MIRACLE ÉCLATANT À SAINTE ANNE 

DE BEAUPRÉ —Un nommé Edouard 
Gaulin, domicilié aux Etats Unis, 
perclus de rhumatismes, n’ayant pu 
quitter sa maison depuis cinq ans, 
véritable squelette vivant, avait fait 
vœu de venir en pèlerinage à Ste- 
Anne de Beaupré. De peine et de 
misère, porté en chemin de fer en 
chaise roulante, il a pu enfin faire 
le voyage. Avant de partir, il s’est 
fait porter à l’église, au pied de la 
statue de la grande patronne. Il 
s’est alors passé une scène émouvan­
te : tout à coup on a vu le malade se

ON A TT

Richard Sullivan Co. sulaire du Bréeil eu maire Wilson 
Smith, dans laquelle il raconte com­
ment seront traités les émigrants à 
leur arrivée au Brésil.

Le sénateur Poirier dit que, sui- 
vant la loi brésillien ne, les émigrants 
seront, à leur débarquemment entiè­
rement à la merci des entrepreneurs 
ou des embaucheurs qui les- engage- 
ront. V

Il rappelle un rapport des agents 
consulaires britanniques au Bréril, 
disant que les immigrants y sont 
traités comme quantité n gligeable 
et que le climat est absolument con­
traire au tempérament anglais.

Il pense donc qu’il serait du de- 
voir du gouvernement ‘de faire le 
nécessaire pour éviter l’embauchage 
d‘émigrants canadiens, grâce à des a 
promesses irréalisables ou fraudu- 
leuses.

Les rapports des agents consulai- 
res britanniques montrent que tout 
le système d’immigration mis en 
œuvre par le gouvernement brésilien 
est un peu meilleur que le trafic dee 
esclaves blancs. Nous pensons que 
le gouvernement devrait faire ca qui v 
a été fait dans plusieurs paye euro- 
péens : exiger dee agents et compa- 
gnies d’immigration en dépôt garan- 
tissant que les promesses faites sux 
immigrants seront remplies. Cet 
argent serait utilisé pour rapatrier 
ceux qui ee seraient laissés prendre 
aux promesses d’agents peu scrupu- 
leux, si ces promesses venaient à être 
méconnues. Cette législation, dit il, 
devrait être présentée immédiate- 
ment et adoptée à la présente session, 
même si cette mesure devait prolon- 
ger U session de quelques jours.

Le sénateur Scott a répondu que 
le gouvernement avait fait tout ce 
qu’il était possible de faire et qu’il

Marchands en Gros de

VINS = SPIRITUEUX.f• 
ise, 
rine, 
IFleur.

B& Co. 
t B. 
Heure et demie 

MPTE.

(eTIonIMPORTATEURS ET MARCHANDS DE 

THE, TABAC, 
CIGARES.

V
lever à deux reprises, rouler sur le gé après une étude complète faite 
sol chaque foie, ee relever de nouveau par les officiers du département. Le 
les bras suppliamment levée, lee yeux i ministre actuel ne pourra faire autre- 

ment que le système annuel est plue 
coûteux et plus encombrant pour le 
département.

Le crédit de $120,533 pour le ser-

SSOCIATIT* EX #
tout en larmes. Repoussant toute 
assistance de ses voisine, e’ercboutant 
sur FM jambes qui se repliaient 
sous lui, jusqu’à ce qu’enfin, se rele 
vant pour la quatrième foie, il réussit 
à se tenir debout. De ce moment, 
il raconte qu’il se sentit guéri, ee mit 
à genoux, es releva seul, et regagna 
sans l’aide de personne la maison où 
il logeait.

TRENTE QUATRE JOURS EN MER DANS 
UNE CHALOUPE — Lee journaux de 

l Hong Kong, contiennent lee détails 
'de l’un des plue remarquables voya- 
iges qui aient jamais été faite par 
l’équipage d’un navire naufragé, 
dans une chaloupe non pontée.

Les matelots dm navire anglais

FOURTH ANNUAL FAIR 
oe m nrasmoe cetera*.

spring Sept 220 nd Coslage. 14, #88
Exhibits of Machinery and Nesufesturon, 

Term and Dairy Products, Horses, Online, 
Sheep, Swine, as. ©

menSA
The ni metal Government herd of Live shode just purchased, will be exhibited and sold em the 

Grounds.---------
Large **■ • all the wrest ^Mcm 

Special Attractions.— Fireweres every 
suitable evening. Band Music, afternoocsape 
evenings, Attractive Performances W 
ASrUSEMEENT HALL, Varied Attractions ee 
the PARADE GROUNDS

VMM PASFENCER BATES * AZZ Lives o meven 
vein use VAN DETRIVIED AES

44 et 46 Dock Street,

Hon. DAtsz L. MA’i”,^^2;«,a. Tins. ST. JEAN, - N. B.
9 reviser 79. _________ _ _________ -sont r
-BUTLER »’ vous AVEZ BESOIN DE T. W. •ClLEhy BON CIN

PROCUREUR-AVOCAT,

vice des malles européennes a été 
suspendu, Sir Richard Cartwright 
étant absent et l’opposition désirant 
poser quelques questions au gouver­
nement.

Le budget SUPPLÉMENTAIRE

Avant l’ajournement ce soir, le mi- 
nistre des finances a déposé le budget 
supplémentaire. Le montant total 
demandé eet de 22,889,857 dont $954,- 
466 pour le département de la mili- 
GP, y compris $844,466 pour le paie 
ment des nouvelles armes, pour les 
munitions et lee magasins achetés 
en avril dernier. $100,000 pour les 
canons de l’artillerie et l’armement 
des forts, $48,500 pour améliorations 
et agrandissements à le gare de Lé- 
vis. $100,000 pour le creusement du 
chenal, nord, $100,000 pour l’agran- 
dissement du canal Cornwall, 815,- 
000 poor la bâtisse des immigrants 
au bassin Louise, $50,000 pour l’a- 
grandissement du quai à Chicoutimi. 
$500 pour le quai de Grand Pabos, 
$1,000 pour le quai de Kamouraeka, 
$3,000 pour explorations i Petit Mé- 
tis, en vue d’en hâvre de refuge, $850 
pour le quai de New Carlisle, $2,000

i et samedi 
Noël, toutes 
tant 
ibouctou. NEWCASTLE, - - N. B.

Voit ponctuellement a la rédaction des 0On' 
traits et à la collection des dettes.

A ASSURANCE.

Alphonse T. Lelislanc,
AGENT D'ASSURANCE,

—ACHETEZ LE-

KIDERLEN'S PURE
HOLLANDS GENEVA

iEN
n a obtenu des médailles d'or aux exposi- 

tions de Parte et de Philadelphie.
Flora P. Stafford, n’ayant pas de com- 

i pas et se guidant seulement d’après 
les étoiles, sort arrivés à Manille,AN. B.DUPUIS’ CORNER, w e.ies 

1es 
11e 
a é 
ro-

a
|après trente-quatre jours d# naviga­
tion. Le Stafford a été brûlé en mer, 
au commencement de juin, en se 
rendant de Newcastle à Manille. Le 
navire était alors à 225 milles des

T. WM. BELL,
AGENT, 

ST-JOHN, N. B.

Représente pineteurs desaconire les noci- 
gnies d’assurance rot. Prend les risque aux dents et contre. aux conditions les p’ns avan- plus bas prias un homme éclairé, aujourd’hui rageuses. de se protéger, et.de protéger 
ne doit néslEta le fou, les accidents, la mon- sa famille, on peut faire en prenant une po- dicité—ee qu’on pe • 1 ts-ae.Ince d’assurance. ________ • _____ _______

JACON H. HEBERT, 
2 SHEDIAC, N. B.,

FERD. s. DALLANT, 

GRANDE DIGUE,

3

Compagnie d’Assuranes Marcelle sor h 
Vis,Ontarin. che 

$îles Philippines.
Trois rhaloupes furent mises à la 

mer, mais le capitaine seul, monté 
Rove . #r en force avec cinq de ses hommes, dans la

9,69589 $ 8,216 09 $ 611,660 00 dernière embarcation, avait quelques 
1974. .... 80,216 66 88,721 00 856,600 00 bons instruments. Un orage sépara

! 1378.— 58,168 68 149,619 00 1,885,811 09 bientôt lee trois chaloupes. On n’a
ISF.... $18.000 00 909.494 18 9,603,645 00 pas entendu parler de la chaloupe
iwe ___ 459,856 as 1.711,686 08 18,810,800 ee du premier maître d équipage. Quant
1889   614,951 26 3,285,384 00 16.158,117 00 ..................... • - • "
1895 .....785,079 74 3,186,013 05 19,812,477 09

bis 
B1 
Me

J. C. VAUTOUR, 
MAROHAND DE NOUVEAUTES

nu gouvernement federal 
$100.000

Assurance
Actia en force

Depot

Année 
1870. ...... •GROCERIES, PROVISIONS, 

FERRONNERIES. ETO
RICHIBOUCTOU, N. B.

e. ntee 4e WM Assortiment toujours au complet, importa
411456*100 2210155 904. le sloas quotidiennes. Vend à grand marché
■orient et de Routa tes taras a in satte- Pratiques servies avec ponctualité et exactite- 
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Rcdes prix 
-le.

au capitaine, il parvint facilement à 
Manille.

Le second maître d’équipage et ses21. G ircuard. Agent six hommes se firent un mat avec un
7 montant d’échelle, une voile avecRaM, fu •

F 4

à.
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CLASSE X—GRAINS.
Blé, i boisseau,
Avoine noire, I boisseau, 
Sarrazin rude ‘ do 
Sartazin uni, do 
Orge, i boisseau, 
Pois, do
Graine de Mil, 1 boisseau. 
Graine de Lin, la do 
Choux, % douzaine, 
Blé-dinde à table, 12 épis, 
Blé-d’inde à vaches, 6 pieds,

EXPOSITION.avait réussi à empêcher le départ 
d’un grand nombre de ceux qui se 
disposaient à partir. Il ne croit pas 
qu’une loi soit nécessaire.

Ottawa, 28 sept
M. F.tzpatrick présente un projet 

de ici amendent l’acte de représen 
tation du Nord-Ouest, en déclarant 
que la révision des listes ne ser pas

60
30

La révérende mère supérieure en. 80
40

x 00 40
25
30
30
40 
40 
5° 
40.
30
30
30

20
20
20

20
30 
30 < ‘
40
20
20.
20
20

voya en toute hâte quérir le Dr ; io :2, 3A..:.1... TonisCharles Verge, qui prodigm ses L’exposition annuelle de la Société d Agric
soins à la malade. et Carleton aura lieu samedi, le 17 octobre 189*, sur une des

A jourd'hui, la révérende sœur est fermes de P. L. Richard, au |V illage St-Louis.
relativement assez bien. LISTE DES PRIX.

CLASSE I—CHEVAUX.
Etalon de 3 ans et plus, 

do 2 ans, 
do i an, 
do du printemps,.

Jument et son poulain.
Pouliche de 2 ans,

ier prix 2e prix 3e prix 
$2 00 $r 50 $1 00Nous surpassons la ville 

pour la quantité !
Nous surpassons la ville 

pour la qualité !
Nous surpassons la ville 

pour la modicité des 
prix !

1 00 75
50
40
40
40

75 
5° 
50
75
75
50
50

1 50 1 00
1 00 75
I 00 75
1 50 I 00
1 50 1 00
1 00 75

.1 00 75

AVIS DE L'ADMINISTRATION
récessaire lorsqu’une seconde élec 
tion aura lieu dans l’intervalle de 
trois mois.

S'r Charles Tapper demande A M. 
Laurier qund il espère proroger.

L'hon. M. Laurier d t qu'il espère 
proroger samedi.

M. Hackett demande des secours 
pour les incendiée de Tignish.

L’hon. M. Laurier dit que le gou- 
vernement s’eet occupé de la chose

Dorénavant l’abonnement au MONITEUR 
ACADIEN, queudil ne sera pee payé d’a- 
vance, ou dans le premier mois, sers com-

CLASSE XI—MANUFACTURES DOMESTIQUES. 9 .

50 . 
5° <
30
30 I

30

I 00
1 00

50
50
50
50
50
50 

•5°
50
50
5°

. 50

Habit d’homme, fabriqué au pays, 
Robe de femme, do
Etoffe croisée, tout laine,
Etoffe simple, do
Etoffe croisée, moitié coton,
Etoffe simple, do
Flanelle croisée, tout laine, 
Flanelle simple, do
Flanelle croisée, moitié coton,

Bot 
■ ‘d

d

d 

(

75
75
40
40
40

do t an,
do du printemps,,

me suit :
Dans les Ombe
Hors les Clubs

$1.25 par année 
2,00 CLASSE II—SHORTHORNS.

Taureau de 3 ans et plus, 1 
do 2 ans.

1 00
75
50 
5®

75
50
40
40
75
50
40
40

1 50
1 00

75
75”

Sur les adresses imprimées, nos abonnés 
peuvent constater où ils en sont avec nous 2 ans, 40 30

40Exemple :
Pascal Léger 1 5

mais que les rapporte sont tellement I Lee chiffres qui suivent le nom indiquent 
contradictoires qu’il n’a pas cru de- la daté jusqu’à laquelle l’abonnement est 
voir prendre de d cision. payé. Dans le cas ci-dessus, il y a un an

do 
do

i an, 
du printemps, 30

30
30
30
30
30
30
30

20
20

40 
4°
40 
40
40
40 
40
30
30
30
30 
30
30 
40 
40 
40 
40

1 50 I 00Vache laitière,
Taure de 2 ans, 

do ian, 
do du printemps,

CLASSE III—AYRSHIRES.
Mêmes prix que pour les Shorthorns.

CLASSE IV—JERSEYS.
Mêmes prix que pour les Shorthorns.

CLASSE V—RACE COMMUNE.
Vache laitière,
Taure de 2 ans, 

do i an, 
do du printemps,

Obligé par l’augmentation 
des affaires d’agrandir mon 
magasin, je suis heureux 
de pouvoir informer mes 
nombreuses pratiques que 
les ouvriers ont terminé 
leurs travaux.

1 00
75
75 .

75
50
50

Flanelle simple, do
Toile croisée,
Toile simple.
Toile croisée, moitié coton,
Toile simple, do
Mitaines doubles, 1 paire,
Mitaines simples, do
Chaussons, t paire,
Bas, i paire,
Savon, 2 lbs..
Beurre, rolbs., 80 70
Couverte croisée, tout laine, 
Couverte simple, do 
Couverte croisée, moitié coton,

payé. Dans le 
d’arrérage.

ci-dessus, il y a un an
En réponse à M. Foster, air Rich­

ard Cartwright dit que le contrat 
avec les Allan pour le transport des 
malles entre la Grande Bretagne et 
le Canada couvre la saison de 1897, 
mais qu’après cela le gouvernement 
ne renouvellera pas ce contrat.

M. Morin demande :
lo. Si M. Tarte a pris connsissan 

ce d’une lettre publiée dans la *f Li- 
bre Parole " comme suit :

2 sept. 1896.
“Cher Monsieur,

J’ai reçu du département des Tra­
vaux Publies à Ottawa, une lettre 
m’informant que vous avis soumis­
sionné pour fourniture de.......... ...........  
aux édifices de............................................

Mais comme votre soumission est 
la même que celle d’une autre mai- 
son, ils m’écrivent pour me deman­
der à qui l’on doit donner le contrat.

Je vous écris aujourd’hui pour sa 
voir ce que vous avez l’intention de 
faire pour moi en cette matière.

J attendrai votre réponse.
Business es Business as you know

Respectueusement à vous.
2o. Si M Tarte écrit à H. E Petit, 

ex-candidat libéral dans Terri bonne, 
au sujet du contrat de charbon.

3o. S’il sait que le dit Petit est dé 
signé par la rumeur publique com- 
me auteur de la lettre ci dessus.

40. Si c’est l’intention de M. Tarta 
de se laisser guider par l’opinion de 
M. Petit dans l’octroi des contrats."

L’hon. M. Tarte répond qu’il a vu 
la lettre dans le journal mentionné. 
Il a reçu deux soumissions pour l’ap­
provisionnement du charbon aux 
édifices de St Jérôme, l’une de MM. 
Evans et Bros et l’autre de M. La 
brecque, Consineau et Cie. Les deux 
soumissions fiaient pour un égal 
montant ; j’ai suivi la coutume du 
département et j'ai fait écrire à M. 
Petit, le candidat libéral à Terrebon- 
ne, lui demandant à qui donner le 
contrat.

Si M. Petit a écrit la lettre en ques 
tion il l’a écrite hors ma connaissan 
ce, et je la candamne. Aucun con 
trat n’a été accordé. C’est mon in­
tention d’accepter toujours la sou- 
mis ion la plus basse Lors que 
mon attention a été attirée sur l’arti­
cle en question j’ai intenté immédia 
tement une action qui sera conduite 
aussi activement que la loi le per 
met.

Sur motion que la chambre se for 
me en comité des subsides, Sir A. P. 
Caron attire l’attention sur la fameu 
se dépéche de M. Dobell et les expli 
cations qu’il a données à ce sujet. 
Sir Adolphe est surpris du peu d’im 
portance que M. Dobell attache à 
cette question qu’il lui faut rafreî 
chir sa mémoire pour se rappeler 09 
qu’il a dit. Il insiste pour que M. 
Dob+li dise oui ou non si dans dette 
dépêche il referait au service de 18 
nœuds ou au service de 20 nœuds.

L’hon. M. Dobell—Pour voue don­
ner des détails exacte, voici ce qui 
est arrivé. J’étais à écrire une lettre 
dans mon bureau, lorsque je reçus 
une dépêche de Québec m’informant 
que ma déclaration de la veille avait 
causé du mécontentement. Je don 
nai alors instruction à mon secrétai- 
re de répondre que le service rapide 
serait all right et que le psys y ga 
gnerait par le délai ; j’avais oublié 
cette dépêche mais je suis prêt à la 
défendre. Le gouvernement précé 
dent s’étant toujours contenté d’un 
service de 12 à 13 nœuds, que le ser- 
vos rapide soit de 18 ou 20 nœuds, 
lo pays ne peut qu y gagner à atten-

En réponse à M. Davin, Sir Ri­
chard Cartwright dit qu’il a eu une 
entrevue avec M. Chamberlain, mais 
qu’il ne croit pas devoir en commun 
niquer les détails pour le moment.

La chambre vote les crédits prin 
cipanx et après une déclaration de 
M. Fielding qu’il y aura on second 
budget supplémentaire mais peu 
considérable la séance est levée à 
1 30 h.

Cuir 
aussi b 
au plus

LE MONITEUR ACADIEN 50
40
40
40
40
40

50 40
50
50
50
50

Avec un stock plus considé­
rable et mieux assorti, im- 
porté des meilleures mai- 
sons du Canada et d’Angle­
terre, je suis mieux que ja­
mais en position de satisfai­
re les besoins du publie 
acheteur.

SHÉDIAC, 2 OCTOBRE 1896
20
20

60 a1 50 1 00
1 00 75

75 50
75 50

20
30
30 :
30
30

75
50
40
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Il est probable que le parlement 
fédéral sera prorogé demain, après 
six semaines de session. 117 & 119

N. B.Couverte simple, do

Juges—Classe 1, Lucien Daigle, François M. Richard, Da­
mien Robicheau ; classes 2, 3, 4 et 5, Jacques Vautour, Vital R. 
Richard et Pierre Chavarie ; classes 6, 7, 8 et 9, Sylvain Vaq- 
tour, Ange Barieau et Isaac J. Daigle ; classe 10, Pierre Daigle, 
écr., Narcisse Léger et Dominique Babineau ; classe 1I, Mme 
Ange Barieau, Mme Vital R. Richard et Mme P. L. Richard.

CLASSE VI—MOUTONS LEICESTER.Le Protecteur du Saguenay est un 
nouveau journal, libéral en politi­
que, qui vient de naître à Chicouti­
mi.

3 ans et plus,
2 ans,
i an, 
du printemps,

Bélier de 
do 
do 
do

75 
/75

75
75
75
75
75
75

50
50
50
50

40
40 
4"
40

Mon Stock comprend 
un

5° ., 40Brebis, âge quelconque,La semaine prochaine, 1 hon, James 
Mitchell, premier ministre de cette 
province, s’embarque pour aller con­
sulter un spécialiste de Londres sur 
le mal de gorge dont il sotffre.

Madardo 
do 
do

50
50
50

402 ans,
i an, 
du printemps,Assortiment complet 

de

40
? Règlements—Les juges doivent se trouver à l’Hôtel de 
Lourdes pas plus tard que 1032 heures, pour commencer leur 
ouvrage à II heures. Les entrées doivent se faire la veille, si 
c’est possible. Les animaux et articles doivent être sur le ter­
rain à 10 heures. Les juges ne sont tenus de donner des prix 
qu’aux animaux qui en méritent. Le secrétaire fournira des li­
vres aux juges. Les étoffes et les grains seront placés par le 
secrétaire dans la bâtisse de l’exposition. Les animaux seront

40

CLASSE VII—SHROPSHIRES. 
Mêmes prix que pour les Leicesters.

CLASSE VIII—RACE COMMUNE.
Notre nationalité sert représentée 

à la législ ture du Maine par MM. 
B. B Forest, de Lewiston ; Rem 
Daigle, district de Frenchville; F. 
Violette, district de Van Baren.

Nouveautés les Leicesters.Mêmes prix que pour
PORCINE*CLASSE IX—RACE 

Reproducteur du printemps, placés sur le terrain par un comité composé de Pierre F. Vau­
tour, Marcel Poirier et Hippolyte LeBIanc.

P. L. RICHARD, SECRÉTAIRE.

1 00
1 00
1 00
1 00
1 00
1 00

75
75
75
75
75
75

50
50
5°
50

entr’autres choses : Truie du printemps,
Reproducteur Yorkshire du printemps, 
Truie Yorkshire du printemps, 
Reproducteur Berkshire du printemps, 
Truie Berkshire du printemps,

Les deux fis de l'ex maréchal Bs- 
zaine ont pris du service dans l'ar­
mée espagnole et ont été envoyés à 
Cuba.

Une dépêche de l’Agence nationa­
le dit que tous ont été atteinte du 
"vomito negro". L’un est mort, 
son frère s’est dffi mntrt bli.

Etoffes à Robes, 
Cachemires, 
Flanelle grise,

Skirting,
Tweeds, 
Worsteds,

%

Liste approuvée par JULIUS L. INCHES, Secrétaire pour50.
50 l’Agriculture.

Au couvent de N. D. du Sacré 
Cœur, à Memramcook. Le mois d’octobre. combe, la station balnéaire à la mo­

de du Devonshire, la plupart des ar 
bres des prom nades ont été dérsci-7 
nés. Une maison e’est écroulée. Lee 
lignes télégraphiques ont été coupées 
dans tout l’ouest de l’Angleterre. 
Lee paquebots entre Folkestone, Bon 
logne sur mer ont été obligés d’in- 
terrompre leur service. Les paque­
bots des autres lignes ont beaucoup 
souffert des effets de la tem,ête et 
ont subi des retards considérables.

Un brigantin inconnu a fait nau- 
frsge à Strumble Head. L’équipage 
a été noyé.

Parie, 28 septembre.—Une violente 
tempête a régné pendant toute la 
journée sur les côtee de la Manche où 
elle a causé de nombreux accidents.

Marseille, 28- septembre.—Une 
violente tempête règne eur las côtee 
de Méditerranée. Les paquebots 

et plusieurs navires de guerre qui 
étaient en rade ont été forcée de ve­
nir chercher un refuge dans le port. 4

Paris, 28 septembre.—Une violente 
tempête a passé eur lee côtes ds la

Le gouvernement belge vient d’a­
voir une idée originnale. Le direc 
teur général de l’agriculture a pres- 
crit que, dès l’âga de trois mois, lee 
animaux de l’espèce Bovine de 
vraient porter des boucles d’oreilles.

Cette mesure a pour bat d’empê 
cher les importateurs d’introduire en 
Belgique des animaux atteints de 
tuberculose.

Le Saint Rosaire —A l’occasion de 
cette fête, renouvelons la résolution 
d être fidèles à la récitation quoti­
dienne lu chapelet, en méditant eur 
lee mystères.

Lee fidèles qui, du premier octobre 
au premier novembre inclusivement, 
récitent chaque jour le chapelet, les 
litanies de la Ste-Vierge et la prière 
suivante à St-Joseph, publiquement 
ou privément, s’ils ne peuvent faire 
autrement, outre 1er indulgencas 
déjà accordées à la récitation du cha­
pelet et dee litanies, peuvent gagner 
une indulgence de septans et de sept 
quarantaines, en priant aux inten­
tions du S. Pont fe, et uns indulgen- 
ce plénière aux conditions ordinal 
ree, s’ils ont assisté au moins dix 
fois aux exercices publies, ou si lé­
gitimement empêchée, ils les ont fait 
en particulier.

PRIEEE À SAINT JOSEPH

Noue recourons à vous dans notre 
tribulation, bienheureux Joseph, et 
après avoir imploré le secours d 
votre très sainte Epouse, nous solli- 
citons aussi avec confiance votre pa­
tronage.

Nous voue supplions ardemment 
per ce lien sacré de charité qui vous 
unit à la Vierge immaculée Mère de 
Dieu, et par l'amour paternel que 
vous avez porté à l’Enfant-Jésus, de 
regarder d’un œil propice l’héritage 
que Jésus Christ a conquis au prix 
de son sang, et de subvenir à noe be 
soins avec votre aide et votre pou­
voir.

Protégez, ô gardien prévoyant de 
la divine Famille, la race élue de Jé- 
sus Christ ; écartez loin de nous, ô 
Père très aimant, la peete de l’erreur 
et du vice ; assistez-nous avec bonté 
du haut du ciel, ô notre très fort sou- 
tien, dans la lutte contre le pouvoir 
des ténèbres ; et de même qu’autre- 
fois, voue avez sauvé de la mort la 
vie menacée de l’Enfant Jésus, de 
même aussi défendez maintenant la 
sainte Eglise de Dieu contre lee em- 
buches de ses ennemis et contre toute 
adversité. Couvrez chacun de noua 
de votre constant patronage, enfin 
que, à votre exemple et soutenue par 
votre secours, noue puissions vivre 
vertueusement, mourir pieusement 
et obtenir dans le ciel la béatitude 
éternelle. Ainsi-soit-il I—La Semaine 
Religieuse de Québec

Une modification très importante 
et qui attirera certainement lee féli- 
citations des amis du couvent de 
Memramcook, c’est celle qu’on a fait 
subir dernièrement au système de 
chauffage de cet établissement.

Oai; les Révdes Sœurs ont fait 
poser une magnifique fournaise, la 
"Spence Daisy ” avec lee appareils 
complets pour le chauffege à eau 
chaude. C’est un fait reconnu par 
tous lee experts en cette branche 
que le système de chauffage inanga 
ré par la fournaise de Warden King 
and Son, d* Montréal, n’a pas d’égal 
sur le marché tant pour la circula 
tion rapide et parfaite de l’eau bouil- 
lante que tour lee garanties d’éco 
nomie qu’il assure à ses patrons. Car 
choque section de l’appareil étant 
indépendante l’une de l’autre, il se 
trouve, qu’on se dispense à volonté 
des sections supérieures, si la don 
ceur de la température le permet ou 
le demande, soit au printemps ou à 
l’automne. Par là on fait dee épar 
gnes considérables sans compter que 
le degré de chaleur est plus en rap 
port avec les besoins dee personnes 
et avec lee conditions de l’hygiène. 
Les travaux de placement qui étaient 
aux soins de MM. Eustache Che et 
Théophile LeBiane, de Fox-Creek, 
viennent de se terminer. Pour les 
parente qui ont déjà leurs enfants au 
pens onnat de N. D. du Sacré Cœar 
ou pour ceux qui veulent lee y con 
fier, cette nouvelle eera accueillie, 
certainement, avec joie.

Les messieurs LeBlanc ee sont ac­
quittés de leur charge avec prompti- 
tude, précision, et d’une manière 
très consciencieuse. Trente-deux

€

Indiennes, 
Shirting, 
Guillaume, $

Flanellette, 
Faux-cols, 
Mouchoirs, M. le prof Robertson et son assis 

tant, M. D»igle, continueront la se­
maine prochaine la série de confé­
rences qu’ils ont commencées il y a 
quelque temps dans nos districts sca- 
diens. Lundi, 5octobra, ils oommen 
ceront à St Antoine, seront à Bouc 
touche le 6, à Ste Marie le 7. à St-Paul 
le 8, à Ste Anne le 9, au Village de 
Richibouctou le 10, à St Louis le. 12. 
à S Charles le 13, à St Ignace le 14, 
à McLeod’s Mille le 15, à Acadievilte 
le 16, à Rogersville le 17, et à Barna 
by R ver le 19

Nous apprenons avec plaisir que 
les gans vont en grand nombre aux 
leçons pratiques que M. le prof. Ro 
bertson et M. Daigle sont chargés de 
donner aux cultivateurs sur la fabri­
cation du beurre et car l’industrie 
laitière en général.

à desprix comme il n’en 
a encore jamais ete of- 
fert au public des alen­
tours.

T

♦

Aussi un assortiment 
complet de France, et a osusf beaucoup de dom- 

Le steamer de le malle amages.
été retardé A Marseille et lee vais- 
seaux de guerre ont été obligée de 
cher her du refuge.

B.rUn, 28 septembre.—La tempê­
te a cause de grands dommages à la 
propriété et il a eu plusieurs partes 
de vies. La rivière Elbe s’est élevée 
de dix pieds vendredi, et il y a eu 
inondations. Uae barge a été em 
portée et six personnes ee sont no- 
yées.'

CHAUSSURES ce 1 

DAN
La diarrhée 

. les crampes, I 
ment guéries
Panacé

Nos lecteurs le savent déjà, la 
Beurrerie de Saint-Louis, dont lee 
produits avaient été couronnée de 
premiers prix à l’exposition univer­
selle de Chicago et à l’exposition pro­
vinciale de Frédéricton, vient de 
cueillir de nouveaux lauriers à l’ex 
position internationale ouverte à

1 pour , 
Hommes, 

Femmes et 
Enfants.

C. H. PENDU
Cher motel 

attaque de dis 
essayé poor i'­
ll me recomm 
DE PENDLETO 
guérismait pot d’une bouteille 
Je ne veux pi

Votre ton
Poor usage 

des le Panacé 
nee pas d’autr 
JOS.

Br 
DENON Nike

MEUBLES 
TELS QUE
BIONAUX, 1 

Conditions facl 
RESIDENCE a 

19 
Faubourg

Saint Jean la semaine dernière. En 
effet les divers échantillons de beurre 
exposés par cet établissement ont 
remporté deux premiers prix et un 
deuxième prix dans ce concours au 
quel partici pent toutes les beurreries 
de ces provinces. C’est un succès 
dont la paroisse de Saint Louis peut 
s’enorgueillir à bon droit

Mais ce que l’on ignore, et ce que 
l’on apprendra probablement avec 
surprise, c’est que, cette année, la 
beurrerie de Saint Louis est sous la 
direction de deux femmes —Madame 
Pierre L. Richard et Mlle Osite Ri­
chard. Au commencement de mai. 
Madame et Mlle Richard ont prie, 
pendant quinze jours, dee leçons de 
M Cyriaque Daigle, puis M. le prof 
Robertson est allé deux fois complé- 
ter leur instruction. Et, toute la 
saison, elles ont, seules, dirigé lee 
opérations de la beurrerie, avec un 
succès que font éminement ressortir 
les prix dont leur beurre a été cou 
ronné par lesjuges de l’exposition de 
St-Jean—lesquels prix attestent hau­
tement l’habileté consommée de Ma­
dame Richard et de son assistante, 
qui voudront bien agréer nos plus 
cordiales felicitations

Autour des Provinces Maritimes
STE MARIE DE KENT.- Les RR. PP. 

Witt boite et Servais, C. 88. R., de 
Ste Anne de Beaupré, ont terminé 
hier le Renouvellement, à notre pre­
mièreretraite. Ce renouvellement, 
qui a duré six jours, a eu un succès 
complet. Les paroissiens de Ste- 
Marie et bon nombre d’étrangers s'y 
sont rendus en foule.

Nos bons Pères sont actuellement 
à Bouctouche, où ils doivent com- 
pléter ce qu’ils ont si bien commen­
cé l’an dernier.

Madame Veuve Enoch Baker, de 
St Hilaire, Madawaska, qui a passé 
quatre mois chez son frère, le Révd. 
curé de Ste Marie, doit retourner 
prochainement au sein de u famille. 
La santé de Mme Baker s’est beau­
coup améliorée pendant son court 
séjour en Acadie. M. le curé Ogel- 
Let sccompagnera probablement sa 
vieille sœur jusqu’à la Rivière du 
Loup.

jours leur ont suffi pour suppléer de 
tuyaux tous les appartements de la 
maison : c’est, partît il, moine long 
que ne l’avaient calculé tous lee au 
tree soumissionnaires. Tous ceux 
qui s y entendent en ces matières 
s’accordent donc à dire que lee frères 
LeB anc comprennent on ne peut 
mieux leur besogne et qu’en raison 
de l’entière satisfaction qu’ils ont 
donnée aux Sœurs de Charité, ils 
sont dignes d’une forte recomman- 
dation.

Pour le couvent dé Memramcook, 
c’est encore là une dépense de $1300 
faite pendant cee dernières semaines 
dans le but de mettre l’établissement 
sur un pied irréprochable pour ne 
pis dire supérieur en tout ce qui 
concerne le confort à donner aux 
pensionnaires. Cette entreprise leur 
eut toutefois coûté des centaines de 
piastres en plus, si elles eussent fait 
faire l’ouvrage par la voie ordinaire 
dee Boum usions : et encore est il 
guère probable que lee Révérendes 
Sœurs eussent été aussi satisfaites en 
ce qui regarde la main d'œuvre.

Avec un service d’eau au complet 
pour tous lee étages, puis des bal 
gnoires, pompes à force, appareils 
hydrauliques perfectionnée et toutes 
les commodités intérieures désira­
bles, l’intéressant couvant de Mem 
ramcook peut ee dire organisé aussi 
parfaitement pour le bien être corpo­
rel de ses élèves qu’il eet réputé 
l’être relativement à eon coure d’étu- 
dee et à la culture morale donnée 
aux enfants qui fréquentent see clae 
ses.

Groceries, 
Ferronneries,

Peinture,
Huile, Clous,

Papier gris et gou­
dronné,

Et tout ce qu’on peut 
demander dans un ma­
gasin général. Violentes tempêtes.

Londres, 29 septembre. —Une vio 
lente tempête du nord-ouest a souf 
flé pendant toute la nuit. Les acci 
dente ont été nombreux dans la 
Manche, sur lee cotes de Cornouail­
les et dans le canal de Bristol. Le 
steamer Teutonic, parti de Liverpool 
pour New York, a été retardé, pen 
dant 4 hrs. à Queenstawa, d’où il 
partit samedi à 7.47 heures, en profi 
tant d’un accalmie.

Les barques Alyer et Baron Hoburg 
ont fait naufrage au large de Folkw 
tone. Les équipages ont été sauvés. 
Un grand nombre de barques et de 
navires ont été jetés à la côte à Ho 
lyhead, Sheerness, Douvres et Dar- 
month. Dans cette dernière ville le 
vent a attaint une vitesse de 93 mil­
les à l’heure et a causé beaucoup de 
dégâts. Dans les campagnes lee 
champs ont été dévastée. A Ilfra-

UNE RELIGIEUSE EMPOISONNÉE.— 
Une religieuse du couvent des fran- 
ciscaines à Québec a été la, victime 
d’une erreur qui aurait bien- pu lui 
coûter la vie.

Elle était indisposée depuis quel­
que temps et prenait quotidienne­
ment un remède quelconque.

Hier au lieu de prendre la potion 
prescrite, elle s’est versé par méprise 
une cuellerée à thé de noix vomique 
et l’a avalée d’un trait.

On sait que la dose maximum de 
la noix vomique eet de 20 gouttes.

L’effet ne 89 fit pas longtemps at 
tendre quelques instants après, la 
sœur était au plue mal, elle restituait 
abondamment et svaittous les symp­
tômes de l’empoisonnement.

*■ 

4 Minardsla
Ben

o J’ai pays a 
a Toronto uns F »Ch rien. Je le 
savs, je tentas, 

tarrhe. B*
f Mn beaucoup

Minard’s La

—Ea achetant BEAVER, y 
soit sur chad
MynardsLa

—Si vousv 
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La vieille place:

LES PATATES ~Ue journal d’Am. 
harst dit que les patates pourrissent 
beaucoup dans plusieurs localités du 
comté de Cumberland. Lee patates 
sont très abondantes, maie par suite 
de la pourriture, la récolte ne dépas- 
sers pae la moyenne.

D’après lee nouvelles du Cap-Bre­
ton, la récolte dee patates, qui 
promettait un rendement extraordi- 
natre, est grandement compromise 
par les grandes pluies récentes. Lee 
habitante du Cap-Breton seront obli- 
gés d’importer dee patates de l’Ile 
St Jean. 2

€ -

0. M. Melanson
PAUVRES ARMÉNIENS.—Barlin, 25 

septembre. —Une correspondance du 
Tablegatt à Constantinople dit qu’il a 
reçu des rapports particuliers éta 
baissant le nombre dee personnes 
msesacrées dans lee récents troubles 
qui ont eu lieu au centre de l’Armé 
nie. D’après cee rapporte 5,000 per- 
sonnes ont été massacrées et tortu- 
rées pendant une semaine.

SHEDIAC.

Y
Remarque :—J‘ai un lot de chapeaux 

dont je veux me débarrasser d'ici an mois 
d’août. C’est pourquoi je les donne à 85

On conçoit l’émoi de la commu­
nauté, ces bonnes sœurs étaient ter­
rifiées.

50 et 750U.
AMICUS.

29 septembre 1896.
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4ovez ces ni V Je viens de rece voir 600 de ces CÉ LÉBRES CORSETS. E ■ voici la description :

E. T. Nos. 300, 319, 404.
WATCHSPRING le grand favori, de tous points.
ABERDEEN, à 75cts., vaut ceux de $1.
STAR, à 50cts., le meilleur marché de la ville.

Corsages de fillettes.
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W. F. FERG-USSON, r 1

Moncton174 Grand’Rue,do enfants, NOUS ALLONS A LA 

Grande Vente de Chaussures
Où se trouve le plus gros et le meilleur Stock 

de la ville.

Cuir solide. Toutes autres chaussures à prix 
aussi bas. Si vous voulez ce qu’il y a de mieux 
au plus fin bas prix, achetez chez

TRUCK-WAGONS
DOUBLES ET SIMPLES.

iggins & Cie.,À.
FELICIEN L. THIBODEAU. Voiturier

Annonce au publie qu’il a à vendre des TRUCK-WAGONS doubles et simples, 
faits par lui-même avec les plue grand soin et à grand marché et à des conditions 
faciles. Il continuera à exécuter avec la plus grande attention la réparation et le 
peinturage des voitures, etc. 4

Boutique en face de l’église anglicane, Shédiac, N. B.

DielaDIXjjours je donnerai unescompte de VINGT par contjsur tout achat ARGENT 
COMPTANT.■ 117 & 119 GRAND’RUE - ENSEIGNE DE LA GROSSE BOTTE - 

N. B.—Comme 4 l’ordinaire, un commis acadien pour vous servir. J. P. BREAU,
.. Richard, Da- 
;utour. Vital R.

;), Sylvain Vau- 
s Pierre Daigle, * 
lasse 11, Mme 
1 L. Richard.

Fr à l'Hôtel de 
1Commencer leur 
dire la veille, si 
Iêtre sur le ter- 
lonner des prix 
1 fournira des li- 
.t placés par le 
nimaux seront

! Pierre F. Vau- 

1

CRÉTAIRE.

Secrétaire pour

En face du Marché, Grand’Rue, MONCTON

%

Madame C. H. GALLAND
Une a- no 6, intéressante pour 
1* beau sexe, paraîtra dans cet 
espece dès que les nouveautés 
d’automne seront été installées.

Salon de Modes, Shédiac

Vieille mais bonne 1YYIYIYY?? H heures, M. et Mme Dr Smith s’em-
bar uèr nt pour un voyag d noces 
à Boston, N w York t Phi adslphie. 
A leur retour ils résideront à Shé­
diac.

MME J. J. McDonald, couturière et 
modiste, de Moncton, désire annoncer aux 
dames de Shédiac qu’elle a engagé une 
autre couturière pour prendre charge d’an 
second département de couture, dans les 
appartements au-dessus du Selon de Modes 
No. 179, Grand’rue, où l’on confectionnera 
les robes pour $3 00, $3.50 et $4.00, suivant 
la façon, et où l’on s’occupera tout spécia­
lement aux ouvrages pour jeunes filles et 
enfante. Doublures et garnitures fournies 
aux plus bas prix. On fournit avec em- 
pressement des estimés pour ouvrages de­
mandés par lettre. Chapeaux confection­
nés pour convenir à n’importe quel costu­
me ; tout ouvrage est 4 la mode et de pre­
mière classe. Noua vendons, au plus bas 
prix de la ville, des chapeaux de feutre 
Sailor et des chapeaux pour la rue des for­
mes les plus récentes.

N’oubliez pas la place : 179 Grand’rue, 
trois portes à l’est de la rue Boteford.

MME J. J. MCDONALD. 
Ioct961m

LA REVUE DE8 REVUES du 15 sept 
embre 1896 contient :

Comment la France faillit vaincre 
l’Angleterre (daprès des documents 
inédits) (6 gravures), par Emile Da- 
boc, lieutenant de vaisseau en retrai- 
te —Lee Nouveaux venue (5 gravu 
res), par Remy de Gourmont.—Con 
seil d’amour, par Stuart Merril. — 
Carnege, par le comte Robert de Mo 
niesquien.—L’Égalité des enfants, 
par A. Rieffel.—Les métaux ennemie 
en images (20 gravures), par W. H. 
Mallook. —Le Congrès socialiste in 
ternationnal de Londres, par F, de 
Pressensé.—Lee Milliardaires améri 
cains, par G. Saint-Aubin.—Au bord 
de la route (suite), par Herman 
Bang.—Une peuplade française ou 
bliée dans l’Extrême-Nord. Un 
Gavroche écossais. — Analyse des 

Revues "françaises, allemandes et ita­
liennes.—Revue des livres. —Caricatures 
politiques (12 gravures.)

Paris, 32, rue de Vernenil.—Fran- 
ce, 14 francs. Union postale, 18 
francs par an.—Abonnement partant 
du 1er de chaque mois. —Numéro 
spécimen contre 60 centimes en tim- 
bres.

MONCTON,—M. Louis Girouard, 
épicier, demeurant au bas de la rue 
Bobineon, a failli se faire tuer mar- 
di après-midi par un cheval atelé qui 
avait pris le mors aux dents. Il 
s’est fait fracturer la jambe droite au 
genou, et a reçu une secousse violen­
te.

L’examen préliminaire de John 
Sullivan, sconse d’avoir pris part à 
la tragédie de Meadow Brook, a 
commencé mercredi devant le ma­
gistrat de police. Son avocat, M. 
R. B. Smith, a reçu du procureur gé­
néral la permission d'avoir dee entre­
vues avec le prisonnier.

g Prière à nos abonnés de 
nous envoyer sans retard le 
montant de leur abonnement.

Les circonstances nous obli­
gent à insister sur la rentrée des 
arrérages.

V-0000000-
Une vieille nouvelle est que le

Magasin de Fidele Poirier
Est le meilleur marché de Bhédiac, ce qui la rend toujours intéressante pour le public. 
Pour confirmer cette assertion, votai quelques-uns de noe prix pour argent o—plans :

Coton Jaune, 3gote la verge en montant. 
Flaneliette, Soie do do •

Coton fin 5gets la varge en montant. 
Voici une bargulne :Industrie Laitière. 3000 verges de Flanelette croisée, de tout patron, grande lar­

geur, seulement 8cts la verge, ancien pr.x 12cts.
A partir d’aujo rd’hui jusqu’à nouvel ordre, Je vendrai toutes mee marchandises d’été 

telles que—

Cachemire noir et de couleur, etc., a 25 par cent d’escompte.
Ne manques pas cette chance, oar ee n’est que pour un court temps.

Je viens de recevoir 100 doz. de BRETELLES pour howmes, directement de la manufae- 
ture, que je vendrai a 12j cts la paire en montant.

Venez voir et yous serez surpris de voir nos bas prix.

A te vieille place, chez

7

Assemblées Publiques.
M. le Professeur Robertson, du départe­

ment de l’Agriculture da Nouveau-Bruns- 
wick a fait des arrangements pour tenir, 
assisté de M. Cyriaque Daigle et avec une 
beurrerie ambulante, des assemblées dans 
les différentes localités du comté de Kent, 
comme suit, savoir :

t la mo-
t des ar

déraci- 
ilée. Les 
coupées 
gleterre. 
ont, Bon 
6a d’in-

paque- 
aucoup 

niête et 
rables.
it nau-
équipage

ATTENTION ! Lundi, 
Mardi,

5 octobre, 4 St-Antoine, 
6 4 Bouctouche,

a Ste-Marie,
4 Saint-Paul,
à Ste-Anne,

au Vge Richibouctou,
- 4 St-Louis,

à St-Charles,

Mercredi, 7
Jeudi, 8
Vendredi, 9 
Samedi, 10 
Lundi, 12
Mardi, 13
Mercredi, 14
Jeudi, 15
Vendredi, 16
Samedi, 17
Lundi, .19

FIDELE POIRIER.
N. B. Je prendrai tout argent américaine en pleine valeur sur à-comptes ou sur achats.- 
Voici un autre profit de 5 au cent.

A la nouvelle annonce de 
Poirier, Doiron & Co. Ca 
vous fera ecarquiller les 
yeux !

DECES.
A Grand Etang, Cap-Breton.
La mort, toujours incertaine, arrive 4 

tout âge. Samedi, le 19 courant, notre ai­
mable citoyen Simon R. Doucet fut frap­
pé par la fièvre du cerveau et malgré tous 
les soins du vaillant docteur Louis Fiset, il 
rendit son Ame A Dieu jeudi soir, le 24, 
après avoir reçu toutes les consolations que 
notre sainte mère l’Eglise accorde A ses 
fidèles à l’heure de leur éternel départ. Il 
était Agé de 52 ans et frère de M. Joseph 
Doucet, maître de poste, et appartenait 4 
la société St-Joseph. Que son âme repose 
en paix.

N’épargnant ni la jeunesse ni la piété, la 
mort passe de par le monde, en moisson- 
nant petite et grands, jeunes et vieux ; une 
tombe est A peine fermée qu’une autre 
s’ouvre, précipitant dans la poussière un 
jeune homme aux nobles aspirations A côté 
du vieillard blanchi par les années. C’est 
ainsi que s’éteignait A Grande Digue, ven­
dredi matin, 25 septembre, Edouard Gal- 
lant, fils de Monsieur Antoine Gallant. 
Depuis six mois il souffrait avec une rési­
gnation exemplaire, de la consomption, te 
maladie qui devait sitôt l’emporter ; aussi 
était-il bien préparé par les secours spiri­
tuels dont l’Eglise accorde A ses enfante au 
moment de paraître au tribunal du Souve- 
rain Juge. Le regretté défunt était Agé 
de 19 ans, 9 mois et 14 jours. Doué des 
plus belles qualités du cœur et de l’esprit, 
il était tendrement chéri de ses parente et 
estimé de ses compagnons. Il laisse pour 
pleurer sur sa tombe un père, une mère, 
trois frères et deux sœurs qui le regrette­
ront longtemps. Lee funérailles ont eu 
heu dimanche après midi, au milieu d’un 
grand nombre de parents et d’amis. Les 
porteurs étaient Ferdinand Poirier, Tho- 
mas Caissie, Henri Gallant, Apollinaire 
Bourgeois.—Qu’il repose en paix.

violente 
toute la 

snche où 
cidents.
re. —Une 
as côtes 
aquebots 
urd’hui, 
arre qui 
sde ve- 
le port, 
violente 
i de la 
de dome- 
malle a 
38 vais- 
gés de

A St-Ignace,
A McLeod’s Mills,
à Acadieville,
4 Rogersville, 
4 Barnaby River.

Je fus guéri du mal de reine, après 15 
années de souffrances par le LINIMENT 
DE MINARD.

Two Rivers, N. 8. ROBERT Row.4.
Des affiches seront envoyées dans les 

différents districts pour annoncer l’heure 
et le lieu de ces assemblées.

Messieurs les cultivateurs, leurs épcuses 
et leurs jeunes gens sont cordialement in­
vitée à venir voir faire le beurre 4 ces as­
semblées.

M. Daigle parle français. Venez l’en- 
tendre.

80 septembre 1896.—2i

Je fus guéli de dipthérie, quand les mé­
decins m’abandonnèrent par UNIMENT 
DE MINARD.

Antigonish. JOHN A. FOREY.

Je fus guéri de contractions des muscles 
par le UNIMENT DK MINARD, a

Dalhousie. MME RACHEL SAUNDERS.

Porta des gants graissés sept ans
John Siron, maçon, Aultsville, Ont., avait 

le Bail Rheu.n tellement depuis sept ans qu’il 
ne portait que dee gants graissés. “ Un quart 
de boite de l’Onguent Chase m'a guéri. Plus 
de trace de Salt Rheum maintenant." L’On- 
guent Chase guérit toutes les maladies irritan- 
tes de la peau, et soulage instantanément la 
démangeaison. C’est le remède pour les hé- 
morrhoïdes. Evites les imitations. 60 ets le 
botte

CE N’EST PLUS 

DANGEREUX!
La diarrhée, le choléra, la dysenterie, 

les crampes, les douleurs sont instantané- 
ment guéries par le le
Panacée de Pendleton.

HALIFAX, 1ER AOUT 1895.

ENREGISTREMENT
------- DES —

Naissances, Mariages et Décès, 

Comté de Westmorland.
AVIS.

Les PARENTS, les MÉDECINS et les MEM- 
BRES DU CLERGÉ sont requis de se confor- 
mer aux exigences de l’ACTED’ENREGIS- 
TREMENT DU NOUVEAU BRUNSWICK et 
d’envoyer de suite an soussigné tous les re- 
tours de NAISSANCES, MARIAGES et DE 
CES survenus en 1896, pour enregistrement.

Leur attention est attirée enr la clause H 
da ait Acte, qui se lit ainsi :

" Tout cher de ménage ou de famille, mem- 
“ bre da clergé, médecin ou quiconque est re- 
** quis par cet acte de faire rapgort des nais- 
o sances, mariages et déces, qui refuse ou né- 
" glige de le faire date le délai détermine, 
•• encourt, pour toute et chaque offense une 
“ amende de pas moins d’une piastre et de 
** pas plus de vingt plastres, en sus des frais, 
** a la discretion, du magistrat devant lequel le 
*• cause est entendue; et il sera du devoir du 
4 Régistrateur Régional de poursuivre quieee- 
‘que néglige ou refuse de faire les dits rap- 
“ ports."

On fournit les blancs nécessaires qui sont 
demandes per carte postale.

F. A. McCULLY, 
Registrateur Régional, 

MONOTON.
l septembre 1896. —2 m)

NOUVELLES LOCALES %

tempe-J 
ges à la 
: partes 
y a en

été em 
ont no-

L’hon. sénateur Poirier est atten- 
du au commencement de la semaine.

M. et Mme O. M. Melanson sont 
allés à St Jean mardi visiter l’ex po- 
sition.

M. Mamilien Pineau, de Rustic, 
était en cette ville hier, à son ret or 
d’une promenade à Acadieville ch z 
son frère M. Némoire Pineau.

M. J. E. Le Blanc a pris les chars 
mardi pour Philadelphie. La veille 
au soir, M. Melanson avait donné à 
l’intention de son fiaèle employa un 
souper d’adieu auquel quelques amis 
intimes avaient été conviés.

Dimanche, M. le curé Belliveau a 
pris congé des paroissiens du Bara 
choie et leur a Lit de touch nt. 
adieux. Il a rappeléles hene étroit- 
qui unissent le prêtre a’i fidèles avec 
lesquels il pleure dans l’adversité et 
ee réjouit dans la bonne fortune, et 
pour lesquels il implore en loot 
temps les bénédictions célestes et 
clémence divine. L’assistance était 
profondément (mue et un grand 
nombre versèrent des larmes. Avant 
800 départ le vénérab e curé a été 
l’objet de démonstrations attestant 
que son zèle, son éloquence et see 
œuvres étaient justement appréciées 
dans cette paroisse qu’il a dirigée

#

UNION HOTELC H. PENDLETON, ESQ .. , X
Cher monsieur,—J’ai eu une très sévère 

attaque de diarrhée, et le docteur a tout 
A mua nAtemen:le PANACHE 

DE PENDLETON en disant que si cela ne me 
guérissait point j’étais flambé.Le quart 
d’une bouteille m’a complètement guéri.
Je ne veux plus m’en passer. ROAD 
/. Votre tout dévoué W. E. ROAD.

Pour usage interne et externe, deman- - 
des le Panacée de Pendleton, te DS 
nes pas d’autre. Prix 25cts. 7aont8o 18

Grand’rue, Moncton.
ritimes

0. S. LEGERE, Proprietaire.
RR.PP.

R., de 
terminé 
tre pre- 

lement, 
n succès 
e Ste- 

géra s’y

Accommodation de première classe pour les
voyageurs. Bonne écurie. Prix modérés.

FABRICANT DE SODA WATER ET 
GINGER ALE.

Docteur HENRI DENIS, 
M. D. C. M. D. V. 8.,

Ci-devant Médecin résident de l'Hôpital Géné­
ral de l’Ouest et de l'Hôpital de la Maternité 
des Femmes, A Montréal.
Un peut voir le docteur Denis soit à son bu­

reau (ci-devant occupé par le docteur White) 
soit * son domicile, maison de feu 0. W 
Smith, dans le rue en face du magasin Hamil- 
ton.

NovA-Le docteur a quitté l'hôtel-Weldon.

JOB. BEDARD, 
Entrepreneur= 

SIONAUX, SCULPTURES, DORURES, 40 
y Conditions factles.—Correspondance soliettée. 

RESIDENCE 1SAINTE-CLAIRE 
Faubourg St-Jen"rm QUEBEC

ENCAN.
llement 
at com.
ommen-

ear Disturbance J’ai reçu instruction d'Hippolyte Go- 
guen, de vendre A l'encan, A la residence 
de Thadée Goguen, Cap Pelé,

8AMEDI, 10 OCTOBRE 1896,
A 2 heures après-midi, lee articles suivants:

1jument de 7 ans pesant 1100 lbs, bonne 
pour la roule et l’ouvrage, 1 poulain près 

. dedans pesant 900 lbs, 2 vaches devant 
veler, 2 vaches neillères, 2 paires de bœufs 
allant sur 4 ans, 1 taure allant sur 3 ans, 1 
bœuf allant sur 3 ans, 12 tonnes de foin de

There is more hears disturbance now 
thanever. Present day mode not lives, 
hurry, excitement, worry, promote A. 
Toe needn’t have heart trouble, he- 
hases you, sen keep from having h

Sker, de 
a passé 
aRévd. 

tourner 
mille.

it beau- 
. n courtré Opel- 
ment sa 

vièrs du.

15 fév 96. lier

La Palette BEAVER est la meilleure 
qualité et le plus riche Tabac à chiquer 
fabriqué. Essayez-le. . 1

a

cott’s 
arsaparilla

Fermes à Vendre.
TREMBLEMET DE TERRE.—Honolu- 

lu, 25 septembre. —Un violent trem­
blement de terre s’est fait sentir à 
Hilo, à cinq heures du matin, le 13 
septembre. Au centre de la ville, 
une profonde crevasse s’est ouverte 
depuis le bord de la mer et mesurant 
un demi mille de longueur et un 
pouce de largeur. Lee maisons 
Whidement Baties n’ont heureuse- 
ment pas été endommagées II n’a 
pas eu de pareille secousse depuis 
1868. A Honolulu même on a ree 
senti la secousse mais avec moine de 
violence.

EN grève —Presque tous les télé 
graphistes du C. P. R., de St-Jean à 
Vancouver, ee sont mie en grève lun­
di. Ile ee prétendent maltraitée per 
la direction.
Minard’s Liniment poser rhumatisme

Liniment est la meilleur Les propriétés ci dessous désignées et sises 
dans la paroisse de Shédiac sont offertes en 
vente 4 des conditions faciles :

La ferme Damien b. LeBlane, sise a 8h4- 
diac et bornée • l’est par les terres de Pascal 
Boudreau et à l’ouest par les terme de David 
LeRianc, et renfermant cinquante acres plus 
ou moins.

Plusieurs lopins de terre situés a Barachois 
dans te paroisse de Shédiac, et anciennement 
possédés par Thadée N. Les an- et Edouard 
T. LeBlane.

Le propriété de Pacifique Léger, ainal appe- 
tes, renferment quatre-vingts Actes plus ee 
moins, située 4 quelque distance de Barachois, 
dans la paroisse de Middles, et bornée A l’est 
par la rivière Knnear et à l’ouest par le che- 
min de Sackville.

Le propriété de Thadée Vautour, ainsi ap- 
pelée, A le Rivière Shédiac, dans la paroisse 
de Shédiac. •

Pour les conditions de vente M autres de- 
tails, s’adresser au soussigné.

Minard’s première classe, 6 tonnes de foin de quali- 
té inférieure, 20 agneaux, 4 tonnes de pail- 
le, et autres articles.

Tous ces articles doivent être vendus. Il 
n’y aura rien de réservé.

Conditions— Pour les chevaux la moitié 
en 12 mois et la balance en 1» mois. Pour 
les bêtes A cornes et le foin, douze mois de 
crédit, tous avec billets conjoints approu- 
vée et intérêt de 7 par cent.

J. H. HEBERT, 
Encantour.

Cap-Pelé, 29 sept. 1896.—2i ___________

avec tant de tact et de dévouement 
pendant cinq ans.

MARIAGE A OTTAWA.—Dépêche au 
;Globe de St Jean :

Ottawa, 30 septembre.
Un joli mariage a été célébré cet 

après- midi à l’église presbytérienne 
St-Paul. Mlle Russell, fille du Col. 
Russell, donnait sa main au Dr E. 
A. Smith, de Shédiac, N. B. La ma- 
riée portait un élégant costume et 
avait pour filles d’honneur Mlle Leo­
nard T. Russell, sa sœur, et Mlle El­
sie Jardine, nièce du marié. M. 
Cochrane, gérant de U Banque du 
Peuple d'Halifax à Windsor, N. E., 
était le garçon d’honneur. Après la 
cérémonie une réception fut donnée 
à la résidence de la mariée. A trois

Beaucoun en peu de mots

-•- pay é a un ce onteartronté 
Toronto une gros-ous essayés, mais, désespé-i rien. Je les attots de Chase contre le Ca- 
are, je tentai te Reruns le recommande, ce qui 
tarrhe. Il est00 en de mots Joel Rogers, 
ut beaucoup en P* Beston." Souffleur cti **-

Minard's Liniment guérit brûlures, etc 
CRY = E
soit sur chaque palette. 2
Mmard's Liniment es vente partout

-si vos, vonlemrouir an 16x5 a fumer 
un paquet de bonin k g.
TONKA, 10cts....trompes point *’ Insistes pour 
volio variable mélange a fumer Toira. 
Bote le paquet..

Palpitation or fluttering of the heart, «■**■ 
leg spells at right. III oiling et the fees and 
ankles, shortness of breath, pain in the Mi 
shee, fainting spells, mean that the hease • 
aggressed-sineslation teensef ondes.

3ELAY 15
40 DANGEROUS

nee the papers dally chronicling the dewice 
of some one by neglect of these warnies- 
result, setal heart failure. Boost’s Baiups* 

entetion. restoring nerve power, cayplying pilule 
■■a and relieving the heart of the burden.

d'Am. 
arrissent 
lités du 
patates 

ar suite 
- dépas-

sp-Bre- 
es, qui 
traordi- 
promise 
a. Les 
nt obli- 
e l'Ile

1

AVIS
Je donna avis A eeex qui me doivent que ai 

leurs comptes ne sont pas payés d'iet au 20 
d'octobre prochain, je serai forcé de faire col. 
lecter par le lot. Maintenant gare aux reter-0.8 SCOTT’S SKI 8949 

to Year Both.

Eu vente à Shëdise ches W. B Deacon.

Daté ee Se Jour de septembre 1896.

William B. Chandler, 
10sep96 8m Moxcrou, N.B.

dataires.
Levi D. Cormier.

Cocagne, N.B., le 16 septembre 18961m

9 1
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LE MONITEUR ACADIENF
marché, nous l’avons accepté,Collège Saint-Joseph 

MEMRAMGOOK, N.B.
PROSPECTUS

Ly-Dot établissement est sous is direction des 
Religieux de Site. Croix.
II. Les matières qui y sont enseignées for. 

ment deux cours distincts : le cours commer- 
cial es le cours classique. Le cours commercial 
comprend quatre années ; le cours classique 
est de cinq ans.

HL—Nul élève n’est admis au cours classi 
que qu’il n’ait complété son cours commercial. 
Les langues française et anglaise y sont l’objet 
d’une égaie sollicitude.

IV.-Conformément aux règles de l’Établis- 
selment, l’instruction classique commudiquée 
aux élèves sera assaisonnés de l’esprit chrétien 
éinterprétée au point de vue religieux.

▼ —Un éleve arrivant d’un autre établisse- 
dent devra présenter un certificat de bonne 
sonduite de la part dupresident du dit établis-, 
ment.

VL—Les lettres et envois adressés aux 61- 
8,00 expédiés par eux, sont soumis a l'ins- 

pection du Président ou de son derégué.
VIL—Lee parente recevront a chaque terme 

un bulletin constatant les progres,!' application 
la conduite, la santé, ainsi que les dépenses de I 
leurs enfants.

VAIL —L a élèves qui n'arrivent qu'apres la 
rentrée rég ere/ont droit à une déductio de 
prix pour 1 - tempe écoulé ; mais tout mole 
commencé doit être payé en entier.

IX—On reçoit des élèves a aucun tempe de 
annnés.

X—Les palemente se font en quatre termes, 
invariablement d'avance, en or ou en argent 
anquable.
|XL—Des religieuses donnent leur attention 
eu soin et à la propreté c en Jeunes enfants aus- 
•1 bien qu’au linge dee élevas en general.

Lee demi-pensionnaires couchent au College, 
paient cinquante contins pour l’usage du lit.

résistance, les comités révolution- dilles du passé, et tu les conquer- exig à, mal éclairée, dont la porte un 
13 naires de Bretagne recevaient le ras tous à la République.

FEUILLETON.
basse s’ouvrait de temps * antre exécutez-vous. 1.

—Je renonce aux bijoux, dit la
vrai-pour laisser passer un homme an 

regard fanx, à l’allure craintive. Il femme, je ne peux pas, non 
se glissait près de la table couver- ment, je ne peux pas ! elle a tou­
te de papiers, et debout, à voix jours été ai bonne pour moi... 
basse, comme s’il avait peur au (A suivre.)
son de sa propre voix, il parlait ___________ ___ ___________

mot d ordre du club dee Jacobins; —Pour le moment, dit Brutus,
Paris vomissait sur la province les je puis me servir de toi en qualité 
hommes chargée d'organiser le rè- de recruteur seulement ; pendant 

quelques jours, tes hommes reste- 
Jusqu’à ce moment, le paye de rona forcément dans l’inaction ; il 

Dinan avait peu ressenti le contre- faut jeter le filet avant d’attirer

LES MYSTERES 
L'ABBAYE.

DE
gne de la terreur.

le poisson sur l’herbe. Enrôle 
sous les drapeaux de la Républi­
que tons ceux qui veulent assou­
vir leurs passions et satisfaire leurs 
haines. La Révolution eet bonne

plus ou moins longtemps, racon­
tant, commentant des faits, citant 
des noms, courbant le front sous 
le poids de son infamie, et tendant 
la main pour recevoir le prix de sa 
délation.

Tandis qu’il parlait, Scévola 
écoutait, dirigeait l’interrogatoire 
complétant les délations, amenant 
le misérable sur vn terrain nou­
veau ; Annibal écrivait à mesure ; 
on ne demandait point sa signatu­
re à l’espion, il donnait son nom et 
quittait la salle par nue porte dé­
robée, pour être remplacé par nn

coup du bouleversement révolu- 
tionnaire ; les spoliations, les cri- 
mes commis, l’avaient été par des LES

INSTITUTRICES 
qui désirent acheter une bonne

MONTRE 
à des conditions très-faciles 
n’ont qu'à s’adresser à moi, car 
j’ai un assortiment complet de

MONTRES 
POUR DAMES

misérables qui s’arrogeaient droit 
de justice pour avoir droit de pil- 
lage. Lee hordes qui traversaient 
les campagnes, menaçant, dévali- 
sant, brûlant, n’étaient point enco­
re en possession d’ordres directs.

VII
fille, elle fermera les yeux sur les 
antécédents de ceux qui se dé- 
voneront à son service. Il me 
faut plus de deux cents hommes 
d'ici à huit jours. Jusque-là j’in­
terdis les visites domiciliaires 
sans ordres, les pillages de fermes 
ou de châteaux. Nul n’agira sans 
mes ordres. Chaque soir les amis 
de la Révolution qui croiront de­
voir révéler certains détails sur 
les habitants du pays seront reçus 
par Scévola et Annibal, mes secré­
taires ; on soldars chaque déclara­
tion suivant sa valeur, et une part 
proportionnelle sera mise en réser­
ve sur les objets saisie ou les pro­
priétés, en faveur de ceux qui au­
ront aidé à la capture dee rebelles 
placés hors la loi.

—Et l’affaire de Coëtquen ? de­
manda Jean l’Enclume.

—Plus tard, répondit Bratus, 
plus tard

Une flamme de convoitise passa 
dans les yeux de Jean l’Enclume, 
tandis que Brutus souriait.

—Reviens dans trois jours, re­
prit l’envoyé du comité nantais.

—Dans trois jours, répondit le 
mari de Claudie.

Un moment après Brutes se 
trouvait seul de nouveau, et repre­
nait la composition des discours 
qu’il avait l'intention de pronon­
cer, et des lettres qu’il comptait 
adresser à Robespierre.

Pendant les trois jours suivants 
il fit afficher des proclamations, 
des avertissements, mais il resta 
obstinément enfermé dans la salle 
de l’hôtel de ville, qui lui servait 
de cabinet de travail.

L’heure du dîner réunissait près 
de lui Scévola et Annibal. Le pre-

LE C TOYEN BRUTUS

(Suite.)
Le massacre ne fonctionnait pas

—Diable ! fit-il, c’est moins con­
fortable que chez le citoyen Bru-

d’une facon régulière et pour a h-
si dire administrative On tuait

tus...Il faudra voir à améliorer sommairement, 
mon intérieur d'abord, ma table encore.

on ne jugeait pas
encore.

ensuite...La République a du bon, 
pourvu que ce soit la république 
d’Athènes.... Sparte, pouah ! ce 
n’est pas mon affaire.-. Commen­
çons cependant par le brouet, nous 
aurons ensuite le temps d’effleuil- 
1er des roses dans nos coupes....

Et satisfait de la phrase qu’il 
venait d’arrondir, Annibal se diri­
gea vers son lit.

Pendant ce temps, le citoyen 
Brutus était demeuré seul.

A peine fat il débarassé de la 
présence de ses deux séides, qu’il 
lança loin de lui son bonnet rou- 
ge, et répéta d’une voix sourde :

—Eufin ! l’heure est venue.......
Un feu sombre illumina son re­

gard, une flamme rapide colora 
son visage, et sos lèvres frémirent 
en blêmissant. Pais tout-à-coup 
ses yeux reflétèrent une immense 
douleur, et il cria dans un san­
glot :

—Rosette ! Rosette !
Pendant une partie de la nuit, 

il marcha dans sa chambre ; vers 
l’aube, il se jeta tout habillé sur

Le citoyen Brutus arrivait à Di­
nan chargé dee pouvoirs d’un co­
mité dont la férocité ne pouvait 
être dépassée, et qui devait ap­
prouver les exactions et les crimes 
commis au nom de la déesse Rai­
son, de la liberté et de la fraterni­
té des peuples.

Pendant les trois premiers jours 
qui suivirent son arrivée à Dinan, 
Bratus craignit ou dédaigna de se 
montrer dans la ville.

Annibal et Scévola affichèrent 
ses proclamations, recrutèrent les 
membres du comité chargé d’exer­
cer ce qu’on appelait la justice. 
Les réunions avaient lien le soir à 
l’hôtel de ville et se prolongeaient 
fort avant dans la nuit. On ne 
s’occupait pas seulement alors de 
préparer des ordonnances, de com­
poser des discours dont les 
mémoires du temps nous ont 
conservé le texte ; les membres 
du comité donnaient souvent au­
dience aux misérables qui venaient 
chercher les trente deniers de la 
trahison. Des mendiants ven­
daient cenx qui les avaient nour­
ris, des serviteurs trahissaient 
leurs maîtres. Le lucre obtenait 
ce que ne provoquait pas la con­
viction. L journées Je Scévola 
et d’Aunibal étaient si remplies, 
que chaque soir il devenait indis-

en or solides, plaquee 
en argent,nouveau traître.

Les dossiers grossissaient sur la 
table des secrétaires du citoyen WALTHAM 
Brutus, quand une femme dont le 
visage disparaissait presque com­
plètement sons de grandes coiffes 
vint le second jour dans le cabinet 
où l'on préludait tant de crimes

ET ELOIN, 
que je vendrai sur le plan des 
versements.

Ecrives pour les prix et conditions.
atroces.

—Ce que j’ai à dire vaut cher, 
dit la femme d’une voix fausse 
dont elle s’efforça dabaisser le 
diapason. Il ne s’agit pas cette 
fois de vous apprendre où se cache 
un émigré revenu de Coblentx, ni 
de livrer la cachette d’un prêtre 
qui refuse de prêter le serment 
constiturionnel...Je ne voua dis

K. BEZANSON,
Masset- de Musique 1 5 258, 260 et 262

lijouteries, GRAND’RUE,

MONCTON, N. B.

Pour plus amples informations s’adresser A

C. S. O., PrésidentO. LEFEBVRE

MOULINS A DRAP 
Di TYNE VALLEY, I.P.E. Magasin de Modes 

A MONCTON !
A mes amis et s mee pratiques : — Je vous 

remercie cordialement de votre patronage de 
l’année dernière et jaevous annonce que. Je 
suis près * preeeer et fouler votre éroff , cette 
année encore, et à ne rien épargner pour faire 
de 1 ouvrage irréprochable. VeuiLez dépoeer 
votro étoffe chez
Monsieur C. C. Hamilton, à Shédiac, 

qui est l’agent de nos montins Prompt ren- 
voi et satisfaction garantis.

Joseph Boats.
17 juillet 1896—8mech

Ferme a Vendre.

pas : je sais le nom d nn homme ------
- - - - -- (PORTE VOISINE DU MAGASIN DE M. 

SIMON MELANSON,)qui conspire contre la République 
je viens vous offrir de vous mettre 
sur la voie d’un complot ayant

9

Mme D. J. DOIRON
A l’honneur d’informer le publie de Moncton 
et dee villages environnants qu'elle vient d’on 
vrir nn MAGASIN I E MODES première por- 
te A l’ouest du Magasin de M. Simon Melan- 
son, grand’rue, Moncton.

Lee Dames trouveront A es nouvel établisse- 
ment ru assortiment complet de 

Manteaux, Chapeaux, Garnitures, Plu-

tout simplement pour but d’enle­
ver le Roi et la R-ine et leurs en­
fants de lé prison du Temple

—On vient chaque jour nous 
révéler de prétendus complots, dit 
Scévola, et an moment de mettre 
la main sur les conspirateurs.......  
évanouis ! plus personne ! La

14

2
les couvertures, et le premier ra­
yon de soleil le trouva debout.

Un quart d'heure plus tard, as­
sis à son bureau, il préparait une 
proclamation adressée aux habi­
tants de Dinan.

Pendant ce temps, Annibal et 
Scévola se mettaient en campagne.

A cette époque, une partie des 
gentilshommes bretons étaient al­
lés rejoindre las princes ; quelques 
autres, à la tête desquels se trou­
vait le chevalier de Prémorvan, 
conservait l’espoir de former dans 
le pays un parti royaliste assez 
puissant pour délivrer le roi, res- 
taient dans leurs manoirs, afin 
d'organiser une légitime défense 
contre l’infâme pouvoir qui sur­
gissait au milieu des massacres. 
Malgré son âge avancé, M de Pré- 
morvan déployait une énergie 
merveilleuse ; il préparait les réu- 
nions, formait les listes, divisait 
duno façon régulière la petite ar­
mée de braves gens sur laquelle 
il pouvait compter Ou se recru­
tait de paroisse eu paroisse. Oa 
devait se reconnaître à une croix 
rouge sur laquelle s’épanouissait 
lis d'argent. Alix de Prémorvan, 
Jacqueline de Gaimgamp, Havoi- 
80 de la Houssaye. Aliette de Goa- 
vello s’occupaient tout le jour à 
broder ces insignes, à franger les 
écharpes blanches des chefs, hélas ! 
aussi à rouler les bandes, à effiler 
la charpie qui deviendrait néces­
saire pour le pansement des bles­
sés.

Les paysans mettaient avec en­
thousiasme leur eroix au bas des 
listes de soulèvement et recevaient 
genoux en terre l'insigne bénite 
par un prêtre caché dans les fer 
mes ou errant à travers la cam­
pagne.

Depuis que l’on interdisait aux 
paysans de faire baptiser leurs en- 
fants par les pasteurs légitimes de 
leurs églises, depuis que la Révo­
lution s'attaquait à Dieu, ils éprou­
vaient le besoin de lutter pour 
leurs croyances. La foi devenait 
d’autant plus vivace qu’elle était 
proscrite. Ou tentait d'enlever à 
cas âmes simples l’espérance du 
ciel, elles se trouvaient prêtes à

Le soussigné offre en vente sa ferme sise * 
Dorchest r shoad, et connue sous le nom de 
Ferme du Mealiu Fisher, renfermant 200 
acres de bonne terre, dont 20 acres en bon 
étal de culture, avec deux bonnes maisons, 
deux granges, une forge et plusieurs autres 
bâtisses dépendantes Elle comprend aussi 
un moulin A scie, un moulin à larme et nn 

- moulin a carder en bon état d’exploitation. 
C Le pouvoir d'eau est excellent

Pour le prix et lee termes, qui seront faciles 
pour un acheteur sérieux, s’adresser au sous-

mes, 1 leurs. Articles de toilette 
de toute sorte.République a fait dee avances en , 

pure perte .......Donc, ma fille, don­
ne des gages à ta sincérité ai ta

B
Et dee modistes accomplies pour la confection 
dee chapeaux, etc. Aucune prine ne sera épar­
gnée pour donner la plus entière satisfaction 
aux Dames et Demoiselles qui m'honoreront 
de leur distingue patronage, quë Je solliielte 
avec Instances.

Le tout A dee prix modiques, A la portée de 
toutes les bourses. €

til

veux être payée, et n’oublie pas 
que se défier du gouvernement ré 
volntionnaire eet déjà un crime 
aux yeux de c lui qui le représen- 
te.
—Je suis sûre de ce que j'avance 

dit la femme ; ne ma payez pas si 
vous voulez, je ne demande que 
les bijoux des aristocrates que vous 
allez prendre dans un coup de fi

upensable de signer de nouveaux 
ordres d arrestation. mier lui parlait d’un air lugubre

Bratus au bout de trois jours du mauvais esprit animant la po- 
commandait à une colonne de sol- I pulation du pays ; de l’amour des Ksigné sur les lieux. • Mme D. J. Dolron.

Moncton, 30 mars 18 96. /
.....s

N.B.—Je continue mon magasin A Shédiac, 
oft comme toujours un trouvera tout es qu’il 
y a de plus récent, de plus en vogue, en fait 
d’articles de toilette Mm. D T Deteow

M. T. Fisher.
dats prêts au pillage comme au paysans pour leurs prêtres, des su- 
meurtre. Cette bande était en perstitions des gens des campa- 
grande partie formée de la troupe gnes qui menaçaient de leurs forr- 
de mauvais gars ramassée le long Iches et de leurs bâtons ceux qui 
du chemin par Jean l’Eaclume ou jetaient des pierres aux croix des 
bien enrôlés dans le cabaret de I chemins.

Dorchester Road, 17 août 1896. —2m

La forme fait face au grand chemin, sur le 
Fisher’s Brook, A un mille du l’église de Seou- 
donc, et a un mille et quart de Dorchester 
Road Crossing.

TERRE, MOULIN * S6IE ET
* BARDEAU AVENDRE.

Quiconque désire acheter un moulin A 
1 scie et à bardeau, avec 200 arpenta de 

> bonne terre, une bonne nuaison, grange et 
/ forge, et 35 arpenta en culture, situé dans 

la paroisse dAcadieville —il y a une mai- 
son d’ccole située sur un des lots de cette 
terre—pourront s’adresser au soussigné.

J. O. VAUTOUR.
Richibouctou, 21 nov. 1896.

à’

A.
let.

Annibal se mit à rire :
—Il faut encourager la bonne - 

volonté, Scévola, que diable ! les 
femmes out bien le droit d’aimer

1'1Corentin la Fumade. Toile !—Par ma foi, citoyen Brutue, one !Il n’y avait pas deux jours quel ajoutait Annibal en éclatant de ri­
le citoyen Bratus était arrivé * re, et en frottant la paume de ses 
Dinan, quand Blaireau lui/ vint mains, le spectacle que j’ai vu tan-

i 
■ 80:-oxoxoxo-

annoncer qu‘une troupe de patrio- tôt était la chose la plus bouffonne lee bijoux...celle-ci est sans doute 
tes rassemblés sur la place du en ce genre, dont il m’ait été don- 
Champ attendait ses ordres, né d’être témoin ; j’ai rencontré

4000 Verges de Toile Pjeune et jolie quoiqu’il soit bien 
difficile d’en juger à cause du ca- du pays, chaîne de 

coton.—Qui la conduit ? demanda sur ma route une femme en hail- 
Brutus, lons, pieds uns, traînant deux en-

—Jean l’Enclume. fants accrochés à ses jupes, et por-
—Fais monter le forgeron, ré-tant dans ses bras le plus petit 

pordit Brutus * qui tremblait la fièvre ; elle par-
Un moment après les marches liait tout haut en marchant, et j'ai 

de l’escalier résonnèrent sous les compris qu’elle récitait des prières, 
pas lourds du mari de Claudie et Arrivée devant le grand calvaire, 
de ses deux lieutenants, Trocor le elle s’est agenouillée, et les bras 
Borgne et Kadoc l’Encorné. étendus en croix, elle a recommen-

Jean l’Enclume porta la main cé ses oraisons...Naturellement 
à son bonnet rouge, et commen- après avoir ri de sa folio supersti- 
ça : 7 ‘tieuse, j’ai voulu savoir qui elle

—Citoyen Brutus... était, et pourquoi elle récitait ain-
Puis fixant ses prunelles arden- si dee oremus le long de sa route... 

tes sur le délégué du comité Nan- Elle m’a regardé de ses grands 
tais, il murmura : yeux un peu hagards, et m’a ré-

—Simon, je ne me trompe pas, 1 pondu d'une voix douce :
c’est Simon ! —Je demande au bon Dieu de

—Oui, répliqua l’ami des Jaco- ne pas faire retomber sur la tête 
bins, Simon qui vient exercer ici de ces innocentes créatures le sang 
une mission terrible ; Simon qui, de l'abbé Guéthenoc et du petit 
fidèle à son serment, accourt où gars Maclon.
l’appelle sa vengeance. | —Comment t’appelles-tu ? ai-je

Jean l’Enclume prononça d’une repris.
façon interrogatoire ce seul mot : I —Claudie.

—Coëtquen ? —Et ton mari ?
—Ta l’as dit ! répéta Simon, Elle a baissé la tête en murmu-

puchon noir qui retombe sur sa 
figure ...... Allons, c’est convenu ! 
Scévola, un pur ! ferait prendre la 
Révolution et les comités républi­
cains en horreur ! Moi j’aime la 
gaieté ! et les concitoyennes ont 
le droit d’aimer lee pierreries, 
puisque nous avons la faiblesse de 
chérir le vin vieux .......parle, ma 
fille ! la République se montrera 
reconnaissante.

—Eh bien ! reprit la femme 
dont la voix s’étrangla dans sa 
gorge, ce soir, à minuit, vous pour­
rez prendre les chefs du complot..

—Où cela ? demanda Scévola
La femme eut un dernier tres- 

saillement ; l’horreur de son cri- 
me passa devant sa conscience ; 
elle fit nn mouvement comme ai 
elle songeait à s’enfuir.

Annibal lui prit le poignet.
On n’aurait jamais cru que ler 

doigts fuselée et potelée de ce pe­
tit homme rond et rieur fussent 
douée d'une force semblable ; la 
femme étouffa un cri :

—Ma mignonne, lui dit Anni- 
bal dont les petite yeux bridée

?
B

Hl c’est le fil que vous aves A mettre sur le 
coton ne le blanchisses pas.

Ceux qui n’ont que les étoepee, mais ell * 
devront être belles. Il sera nécessaire de lee 
arranger de manière A ee que, une fois ta 
toile terminée, eile paraisse un peu unie.

Je donnerai en échange mes marchandises 
qui sont toujours marquées AU PLUS Bad 
PRIX.

Maintenant il me faut eue 4,000 verges note 
peu de temps.

A la personne qui m’en appor » 
tera le plus grand nombre ne 
verges d’ici au premier jour du 
mois d’avril, je lui ferai préeent 
d’une pièce d’or de 

CINQ DOLLARS.

James P. Sherry, 
Memramcook, N. B.

10 mars 1896 *

H

Charles A Dickie, 
(Successeur de DICKIE FRERES) 

MARCHAND GENERAL DE

Ferronneries y compris fournitures de voi- 
tures. For en barre, Acier, Farine,

Moulée, Son, Groceries, Faience, Ae 
Verreries, et Nouveautés de tout genre, 

Grand Sue, - Shediac. 
1 mare 92

*

ifs $ 
<7

Biol
Venez voir le bonMarché 

-CHEZ- 

JOHN O’NEILL, 
Moncton.

Vous y trouverez toutes les Meilleures Qua­
lités de FARINE, qu’on détaille A tè le quart 
en montant..

FARINE D’AVOINE, FARINE DE BLÈ 
D’INDE, SON et MOULÉE an plus fin BAS 
PRIX. Notre istock de 

GROCERIES
qui toujours excite l’envie de nos compétiteur 
et fait l’admiration des ménagères, n’a jamais 
été si complet, si choisi, M abondant / 

El a bon marché ! Voyes donc : 
30 livres de maître BUCRE pour $1.
4 livres de beau RAISIN pour 25ets.
Belle MELASSE pour «Ucte. Excellent SI­

ROP pour Stets. Et le Meilleur THÉ de la 
ville au prix du gros 1

En en mot tout est au rabais pour ler fêtes. 

JOHN O’NEILL, 
En face de L. Higgins a Co., 

Crand’Rue, Monctoi

The, 
Lard, 

Sel, 
Fromage, 

Melasse, 
Farine,. 

Fleur.
EN GROS SEULEMENT

J.H.HARRIS&C0.

in.

do 
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Coëtquen ! depuis cinq ans ce rant : ,
château maudit m’attire comme: —Jean l’Enclume.
un aimant...Si la Révolution n‘é- —Un fier patriote! et qui doit

. s’allumèrent, c’est trop et trop 
peu... Celui qui entre ici n'a pas le 
droit d’en sortir avant d'achever 
sa confession... Vous avez proposé

tait pas faite je la fomenterais. J’ai mal s’accomoder de tes mômeries. 
traversé un monde pour parvenir —Il m’a chassée, et je prie pour 
jusqu’ici .......Il m’a fallu imposer lui.
silence à toutes mes idées, épouser Alors sans plus faire attention à 

me cour- moi que si j’avais disparu, elle a
41. m Monoton, N. B.Like the Touch of Magic ^ — - — * NF 

tre

tout pour le conquérir. La persé- 
cution a toujours enfanté plus descelles d’autrui, mentir et

ber pour arriver au point où je | repris ses patenôtres. J'allais 
me trouve et devenir ce que je peut-être vous la faire amener en

martyrs que d’apostats. Le sang 
versé ne fait germer que des pal- 
mes. suis ! Javais juré qne les maîtres | raison du scandale causé par sa

La possibilité d’une défense ne de Coëtquen me reverraient et conduite, mais une pauvresse 
et nous allons nous trouver face... vieille comme les Parques s’est 
Je ne demande pas pourquoi tu as dressée devant moi :
recruté une troupe de va nu-pieds. —Claudie est folle ! m’a-t-elle 

L’insurrection ne se levait point —Je hais les moines et les prê- I dit, bien folle !
contre un gouvernement établi, ! tres comme tu hais les nobles....... C’était vraiment drôle ! si drôle 
mais seulement contre l'anarchie ; —Je sais, on m'a conté que l’ab- que je ris encore en y songeant !
le principe religieux et monarchi- bé Guéthenoc.......1 —Oui, Claudie eet folle, répéta 
que s'armait contre la licence. La —Il avait refusé de prêter ser- Brutus ; d'ailleurs son mari nous 
Bretagne, comme le Poitou, com- ment, répondit Jean l’Enclume. rend des services, laissez la en paix 
me l’Anjou, refusa de sanctionner —Combien as-tu d’hommes ? elle et ses enfants.

Desperate Itchings of the Skin Allayed by 
Chase’s Ointment— The Reoognized 

Skin Specific.
GRAND ESCOMPTE.
Je vendrai tous les vendredi et samedi 
mesmaichandici ch dici à Noël, toutes
J. C. VAUTOUR, Richibouctou..

vint à l'esprit dun breton qu’à 
l’heure où l’arbitrage ne prit plus 
même la peine de se déguiser.

Il is only a few months since Dr. Chawee 
Othtment was brought prominently before the 
publie, principallyby its cures of stubborn and 
long standing cases of Itching Piles that had 
defied all other treatments. To-day it is recog- 
nised from ocean to ocean as an infallible cure 
for Itching Piles, Eczematio Eruptions and all 
Itching or the Skin. Its cures have rendered 
its sales larger than those of all other prepare-

Ointment with confidence. 22 
a.9TZ community someone has been bene- 
fitted like Mr Simpson, Berlin, Ont., who, under 
date of Feb. 8, 96, writes that for a number of 
554 Liinezchiruther 
S-.I7A5 
quoted from his letter. “Last fall I get a beg 
=‘€ 

used part of one box when I was well as ever in my life. Once in * while since I have fell 
ratrerae 
Such expressions as this from there who M Chase’s account for Me popularity. **

GaleGale ! Di

Deux qui sont affligée de dette maladie a 
raient essayer

ONGUENT de Lawton
CONTEE LA dALE.

Del onguent est un remise ear et prompt.

LE DIEN Th 
pie 
las 
e
Ale 
lie

! Br.CFr h ailments combined.

—Combien as-tu d’hommes ?
—Une centaine.
—Armés ?

Contient toujours les 
dernières nouvelles 
et est le journal le 
meilleur mar ch 6 
publié dans les pro. 
vinces maritimes.
Paraît deux fois 
par semaine pour $1 
par année, payable 
d’avance. Abonnez, 
vous au

Brutus vit dans son souvenir lades lois auxqelles elle ne partici­
pait pas, et qui renversaient d’un 
seul coup les systèmes de hiérar-1 —A peu près...les uns possèdent pampres verts, et Claudie toute 
chie dont elle respectait la tradi- un coutelas, lee autres un merlin, jeune promenant dans l’enclos son/ 
tion. Elle se trouva subitement celui ci une faucille, celui-là un premier-né ; il se rappela qu’un

maison de la forge blanche sons lee
PARPESPARS HT VENDU

A. G. LAWTON
Chimiste et Droguiste,

BREDIAC, N. B.,
oa Fon trouve toute espace de Remèdes contre 
a ates les douleurs et truies lee rasiadie, * * 
Jder sais $3882= 196

prête pour la bataille et pour le bâton ; beaucoup portent des être qui lui avait été bien • her, le 
martyre, et l’on vit se reproduire faux emmanchées à l’envers .......seul qu’il eut aimé, s'intéressait à 
dans la terre du granit et des chê- Mais tous gardent au cœur la hai- cette jeune femme pâle, et il pous- 
nes des scènes dignes de premiers ne contre ceux qui possèdent. Quisa un profond soupir
siècles chrétiens. dit liberté dit pillage, donne-leur | Après le repas, Scévola et Anni-

Mais tandis que s’organisait la le pillage et le pardon des pecca- bal se retiraient dans une pièce

f

PRICE e camAprès le repas, Scévola et Anni-

*
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2
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